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L
’horaire de 9 à 5 est peut-être ce que de
nombreuses personnes considèrent comme un
emploi à temps plein normal. Toutefois, dans

une économie où l’activité est souvent incessante, le
travail par quarts demeure monnaie courante. Parallè-
lement, toutefois, la main-d’œuvre vieillit et l’équilibre
travail-vie personnelle prend de plus en plus d’impor-
tance pour les travailleurs.

Le travail par quarts peut avoir des effets négatifs sur
la santé et compliquer la planification des activités
familiales (Halpern, 2005; Levin-Epstein, 2006; Rosa
et Colligan, 1997; Costa, 2003; Shields, 2002). En
outre, étant donné que le travail par quarts se limite
rarement aux jours de semaine, il peut se révéler diffi-
cile de trouver des services de garde pour les enfants
les fins de semaine ou de faire des plans pour les
vacances et les activités sociales. Par contre, pour cer-
taines personnes, le travail par quarts peut entraîner
une réduction des besoins en matière de services de
garde pour les enfants et peut faire en sorte qu’un des
parents est présent à la maison pour préparer les
enfants pour l’école le matin, les accueillir après l’école
ou donner des soins à des personnes âgées, ce qui
réduit par conséquent les conflits
entre le travail et la vie personnelle
(Marshall, 1998).

Le présent article examine la pré-
valence du travail par quarts et les
types de travail par quarts chez les
personnes de 19 à 64 ans qui ont
un emploi à temps plein. Il porte
en outre sur les heures consacrées à
d’autres activités, comme le travail
non rémunéré ou le temps passé
avec les membres de la famille.
L’équilibre travail-vie personnelle,

la surcharge de responsabilités et d’autres indicateurs
du bien-être sont examinés du point de vue des diffé-
rences entre les divers quarts. Enfin, on utilise une ana-
lyse multidimensionnelle pour évaluer les répercussions
des horaires de travail et des variables démographi-
ques et socioéconomiques sur l’équilibre travail-vie
personnelle ainsi que la surcharge de responsabilités
pour les hommes et les femmes (voir Source des données
et définitions).

Les quarts rotatifs et les quarts irréguliers
sont les plus répandus

Le travail par quarts a changé au fil des années (voir
Les quarts au fil du temps). Aujourd’hui, il comprend le
travail régulier le soir et la nuit, les quarts rotatifs et les
quarts fractionnés, les emplois occasionnels ou sur ap-
pel et les quarts irréguliers. Dans le présent article, on
utilisera le terme travail par quarts pour désigner tous
les horaires autres qu’un horaire régulier de jour.

En 2005, environ 28 %  (4,1 millions) des travailleurs
canadiens (14,6 millions) avaient un horaire autre qu’un
horaire régulier de jour (tableau 1), la grande majorité

Tableau 1 Travailleurs de 19 à 64 ans selon le quart de
travail et la situation relative à l’emploi

 Tous les travailleurs Jour Quart

Les deux Hom- Fem- Les deux Hom- Fem- Les deux Hom- Fem-
sexes mes mes  sexes mes mes  sexes mes mes

    milliers %      milliers %     milliers %

Total1 14 640 55 45 10 547 54 46 4 068 57 43

Temps
plein 13 139 58 42 9 774 57 43 3 347 63 37

Temps
partiel 1 494 26 74 773 22 78 721 31 69

1. Inclus des horaires de travail inconnus.
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005
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Tableau 2  Travailleurs de quarts de 19 à
64 ans

Les deux sexes Hommes Femmes

      milliers %

Soir 523 49,4 50,6
Temps plein 385 56,2 43,8
Nuit 309 60,3 39,7
Temps plein 270 63,1 36,9
Rotatif 1 345 54,5 45,5
Temps plein 1 215 58,2 41,8
Fractionné 160 52,6 47,4
Temps plein 131 58,2 41,9
Travail sur appel

ou occasionnel 191 51,9 48,1
Temps plein 102 67,6 32,4E

Horaire irrégulier 1 324 62,5 37,5
Temps plein 1 052 70,1 29,9
Autre 217 61,9 38,1
Temps plein 192 64,7 35,3

Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005

(82 %) travaillant à temps plein (30 heures ou plus par
semaine). Les femmes constituaient environ 37 % de
tous les travailleurs de quarts à temps plein alors que
presque 7 travailleurs de quarts à temps partiel sur 10
étaient des femmes. Étant donné que le conflit entre le
travail et la vie personnelle ainsi que la surcharge de
responsabilités sont plus susceptibles de toucher les
travailleurs à temps plein, le présent article sera axé
principalement sur ces personnes (voir Travailleurs à
temps partiel).

En 2005, les quarts rotatifs et les horaires irréguliers
représentaient les types les plus répandus de travail par
quarts, avec 2,3 millions de travailleurs à temps plein
(tableau 2), même s’ils sont considérés comme les
quarts les plus difficiles parce que le corps est incapa-
ble de s’adapter convenablement aux changements
d’horaire de sommeil, qu’il est difficile de trouver des
services de garde pour les enfants correspondant à
cet horaire et que les effets sur la santé peuvent être
graves (Costa, 2003, Rosa et Colligan, 1997). Environ

Source des données et définitions

Chaque année depuis 1985, dans le cadre de l’Enquête
sociale générale (ESG), on a interviewé des Canadiens
âgés de 15 ans et plus dans les dix provinces sur une gamme
variée de sujets. Le présent document examine les données
sur l’emploi du temps de l’ESG recueillies au moyen d’un
journal sur 24 heures. En 2005, la taille de l’échantillon
était de 19 600. La population cible de cette étude était
constituée des personnes âgées de 19 à 64 ans au moment
de l’enquête qui travaillaient à temps plein (30 heures par
semaine et plus). Les étudiants ont été exclus.

Le travail par quarts comprend :

� horaires réguliers de soir

� horaires réguliers de nuit

� quarts rotatifs (ceux qui changent périodiquement du jour
au soir ou à la nuit)

� quarts fractionnés (deux périodes distinctes ou plus cha-
que jour)

� travail sur appel ou occasionnel (pas d’horaire prééta-
bli, par exemple, enseignants remplaçants)

� horaires irréguliers (horaires qui changent mais qui sont
généralement déterminés une semaine ou plus à
l’avance, par exemple, ceux des pilotes)

� Autre, horaires autres que de jour

Régime de travail normal est tout horaire régulier de jour.

L’équilibre travail-vie personnelle  est une notion
autoévaluée. Dans le cadre de l’ESG de 2005, on a déter-
miné la satisfaction à l’égard de l’équilibre travail-vie

personnelle en demandant « Êtes-vous satisfait(e) ou
insatisfait(e) de l’équilibre entre votre emploi et votre vie
familiale? »

La variable de la surcharge de responsabilités a été
établie à partir de cinq indicateurs. Les questions utilisées
étaient les suivantes :

1. Lorsque vous avez besoin de plus de temps, êtes-vous
porté(e) à réduire vos heures de sommeil?

2. À la fin de la journée, avez-vous souvent l’impres-
sion que vous n’avez pas accompli ce que vous
vouliez accomplir?

3. Vous inquiétez-vous du fait que nous ne consacrez
pas assez de temps à votre famille ou à vos amis?

4. Êtes-vous constamment tendu(e) parce que vous vou-
lez en accomplir plus que vous pouvez en faire?

5. Sentez-vous que vous n’avez plus le temps de vous
amuser?

Les répondants qui ont répondu oui à quatre ou plus de ces
questions ont été considérés comme faisant face à une telle
surcharge.

Le temps moyen consacré aux activités (emploi du temps)
a trait au temps total consacré à une activité donnée
divisé par la population et réparti en moyenne sur une
semaine de sept jours. Le temps consacré par les partici-
pants à une activité se limite à ceux qui ont participé à cette
activité au cours de la journée visée par le journal, et fait
aussi l’objet d’une moyenne sur sept jours.
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Tableau 3 Travailleurs à temps plein de 19 à 64 ans  selon
la profession, l’industrie et le quart de travail

Total des Régulier
travailleurs  de jour Quart

   milliers %
Industrie
Agriculture, foresterie, pêche et chasse  230 65,3 34,7
Extraction minière et extraction

de pétrole et de gaz  302 67,4 32,6
Services publics  121 89,7 10,3
Construction  888 84,1 15,9
Fabrication 1 717 73,2 26,8
Commerce 1 713 73,8 26,3
Transport et entreposage  650 60,5 39,5
Finance et assurances  904 81,9 18,1
Services professionnels, scientifiques

et techniques 1 079 86,8 13,2
Services aux entreprises, services

relatifs aux bâtiments et autres
services de soutien  448 63,9 36,1

Services d’enseignement  817 89,5 10,5
Soins de santé et assistance sociale 1 272 68,0 31,9
Renseignement, culture et loisirs  607 62,3 37,7
Hébergement et services de restauration  620 47,3 52,7
Autres services  544 75,6 24,4
Administration publique  831 80,7 19,3

Profession
Gestion 1 275 80,1 19,9
Affaires, finance et administration 2 479 87,9 12,1
Sciences naturelles et appliquées 1 097 90,7 9,3
Secteur de la santé  690 54,7 45,3
Sciences sociales et enseignement  990 84,9 15,1
Art, culture, sports et loisirs  426 66,3 33,7
Ventes et services 2 573 60,5 39,5
Métiers, transport et machinerie 1 900 72,2 27,8
Propre au secteur primaire  420 58,5 41,5
Propre à la transformation, la fabrication

et aux services publics  886 63,3 36,7

Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

385 000 travailleurs à temps plein
avaient des quarts réguliers de soir
et environ 270 000, des quarts
réguliers de nuit. Le travail sur
appel ou occasionnel touchait un
peu plus de 100 000 travailleurs, et
les horaires fractionnés, environ
130 000.

Profession, industrie et
quart de travail

Certaines professions sont plus
couramment liées au travail par
quarts, en raison de leur nature, les

professions fournissant des services
24 heures par jour, comme celles
de médecins, d’infirmières et de
policiers en sont des exemples. En
outre, certains emplois du secteur
de la fabrication sont aussi liés au
travail par quarts parce que certai-
nes entreprises ont des activités 24
heures par jour. L’Enquête sociale
générale de 2005 l’a d’ailleurs con-
firmé : environ 45 % des tra-
vailleurs de la santé travaillaient par
quarts, tout comme 66 % des tra-
vailleurs des services de protection

(policiers, gardiens de sécurité).
Parmi les autres professions où le
travail par quarts était relativement
courant figurent celles spécifiques
aux industries primaires (42 %)
et celles spécifiques aux ventes et
services (40 %). À l’opposé, moins
de 10 % des emplois dans les  scien-
ces naturelles et appliquées, et
12 % des emplois dans les affaires,
la finance et l’administration com-
portaient du travail par quarts
(tableau 3).

Il n’est pas étonnant de constater
que certaines industries, tout
comme certaines professions, sont
liées au travail par quarts. Cela vient
peut-être du fait qu’elles offrent des
services en dehors des heures nor-
males ou qu’elles assurent une pro-
duction continue. Les soins de santé,
l’hébergement et le transport sont
associés au travail par quarts. En
fait, en 2005, plus de 50 % des tra-
vailleurs à temps plein du secteur
de l’hébergement et de la restaura-
tion avaient un horaire autre qu’un
horaire régulier de jour. Environ 4
travailleurs sur 10 des services d’in-
formation, de la culture et des loi-
sirs ainsi que du transport et de
l’entreposage, travaillaient par
quarts. Toutefois, dans certaines in-
dustries, la grande majorité des tra-
vailleurs avaient uniquement un
horaire régulier de jour, par exem-
ple, l’enseignement, les services
scientifiques et professionnels, les
services publics et la construction.

La démographie et le
travail par quarts

Même si les femmes représentent
environ 42 % de tous les tra-
vailleurs à temps plein, leur contri-
bution au travail par quarts est
légèrement inférieure, à environ
37 %, avec seulement des différen-
ces minimes selon le type de quart
(graphique A). Par exemple, un
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Travailleurs à temps plein de 19 à 64 ans par quarts
de travail

1992 1998 2005

 milliers

Tous les travailleurs 10 387 11 102 13 139
Hommes 6 323 6 695 7 644
Femmes 4 064 4 407 5 495

 %
Jour 77,9 72,3 74,4
Hommes 75,6 69,6 72,4
Femmes 81,3 76,5 77,2

Travailleurs de quarts 22,2 27,6 25,5
Hommes 24,4 30,4 27,5
Femmes 18,7 23,5 22,7

Soir 14,7 10,5 11,5
Hommes 13,4 10,1 10,3
Femmes 17,2 11,2 13,6

Nuit 8,3 7,3 8,1
Hommes 8,4 7,4 8,1
Femmes 8,1 E 7,1 E 8,0

Rotatif 51,7 35,1 36,3
Hommes 52,7 32,1 33,7
Femmes 49,7 41,2 40,8

Fractionné 6,6 3,2 3,9
Hommes 6,4 3,1 3,6E

Femmes 6,8 E 3,4E 4,4

Travail sur appel
ou occasionnel  .. 3,6 3,0

Hommes  .. 3,2 3,3
Femmes  .. 4,2 E 2,6 E

Horaire irrégulier  .. 39,9 31,4
Hommes  .. 43,7 35,1
Femmes  .. 32,3 25,2

Autre 18,8  F 5,7
Hommes 19,0  F 5,9
Femmes 18,3  F 5,5

Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale.

moins grand nombre de femmes ont des quarts irré-
guliers (25 % comparativement à 35 % pour les hom-
mes), mais elles sont plus susceptibles d’avoir des quarts
rotatifs (41 % comparativement à 34 %) ou des quarts
de soir (14 % comparativement à 10 %).

Les quarts au fil du temps

De 1992 à 1998, la proportion de travailleurs à temps plein
qui avait un horaire autre qu’un horaire régulier de jour
est passée de 22 % à 28 %, mais a ensuite baissé à 25 %
en 2005. Au cours de cette même période de 14 ans, la part
des femmes parmi les travailleurs à temps plein est passée
de 39 % à 42 % et leur part de travail par quarts à temps
plein est passée de 33 % à 37 %.

Les quarts rotatifs et les quarts irréguliers sont demeurés
les quarts les plus répandus. Par exemple, en 1992, un tra-
vailleur de quarts sur deux avait un horaire rotatif; en 2005,
les deux tiers des travailleurs de quarts à temps plein
avaient un horaire rotatif ou irrégulier (les quarts irrégu-
liers n’ont pas été identifiés en 1992).

Même s’il n’est pas possible d’examiner le type d’horaire
de travail des conjoints, on peut déterminer si les conjoints
des travailleurs à temps plein étaient dans la population
active et s’ils travaillaient à temps plein ou à temps par-
tiel. Si les modalités de travail du conjoint sont différen-
tes pour les travailleurs réguliers de jour et les travailleurs
de quarts, cela peut laisser supposer que les familles dans
lesquelles au moins un parent a un horaire autre qu’un ho-
raire régulier de jour trouvent des façons d’équilibrer leurs
horaires de travail.

En 1998, environ 5,5 millions de travailleurs de jour avaient
un conjoint dans le ménage. La plupart des conjoints des
travailleurs de jour à temps plein travaillaient à temps plein
(60 %). Dans le cas des travailleurs de quarts, un peu plus
de deux millions de travailleurs de quarts à temps plein
avaient un conjoint, et environ 58 % des conjoints tra-
vaillaient à temps plein, 16 % travaillaient à temps partiel
et 23 % n’étaient pas dans la population active. En 2005,
le taux d’activité à temps plein a augmenté pour les con-
joints des travailleurs de quarts, environ 1,9 million de
travailleurs de quarts avaient un conjoint dans le ménage
et 64 % de ces conjoints travaillaient à temps plein, 13 %
à temps partiel et 23 % n’étaient pas dans la population
active.

La question de l’équilibre entre la vie familiale et le tra-
vail n’est pas nouvelle, les travailleurs ayant de la difficulté
à l’atteindre. En fait, environ 28 % de tous les travailleurs
à temps plein en 1998 étaient insatisfaits de l’équilibre entre
le travail et leur vie personnelle (pas demandé en 1992).
Il n’est pas étonnant de constater que les travailleurs de
quarts avaient des niveaux légèrement plus élevés d’insa-
tisfaction que les travailleurs de jour (33 % comparative-
ment à 25 %). En 2005, l’insatisfaction à l’égard de
l’équilibre travail-vie personnelle avait diminué légèrement,
pour s’établir à 29 % dans le cas des travailleurs de quarts

et à environ 23 % pour les travailleurs de jour à temps
plein, ce qui montre que même si l’équilibre travail-vie
personnelle a posé un problème depuis longtemps, ce
problème ne semble pas s’être accentué.

Les travailleurs de quarts à temps plein sont moins
susceptibles d’être mariés que leurs homologues qui
ont un horaire régulier de jour. Même si environ 7
travailleurs de jour sur 10 étaient mariés (avec ou sans
enfants), cela était le cas de seulement 6 travailleurs de
quarts sur 10 (tableau 4). Les travailleurs de quarts
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Tableau 4  Situation relative à la famille des travailleurs de quarts de 19 à 64 ans

Tous les quarts

Travail sur Horaire
Régulier Frac- appel ou irré-
 de jour Total Soir Nuit  Rotatif  tionné occasionnel gulier Autre

Type de famille %

Marié ou conjoint de fait,
sans enfants 41,7 34,3* 36,1 19,3* 33,3* 38,5 41,6 36,4* 41,1

Marié, avec enfants de moins
de 15 ans 29,6 27,5 22,1* 27,0 26,2 21,1 E 32,1 E 31,0 29,8

Séparé, veuf, divorcé,
sans enfants 6,0 7,1 6,3 E 12,0E* 5,8 10,5 F 7,2 7,1E

Séparé, veuf, divorcé, enfants
de moins de 15 ans 2,3 1,7* F F 1,5E* F F 1,8 E F

Célibataire, sans enfants 19,2 28,0* 32,3* 38,0* 31,6 22,4 E 17,7 E 23,0* 18,6E

Célibataire, avec enfants
de moins de 15 ans 1,1 1,5 F F 1,8 E F F F F

* significativement différent de l’horaire régulier de jour dans la même catégorie
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

Graphique A Parmi les travailleurs de quarts à temps plein,
les femmes étaient plus susceptibles d’avoir
des quarts rotatifs ou de soir

Soir

14 %

Rotatif

41 %

Irrégulier 

25 %

Nuit

8 %

Autre

12 %

Femmes

Soir

10 %

Rotatif

34 %

Irrégulier 

35 %

Nuit

8 %

Autre

13 %

Hommes

étaient plus susceptibles d’être célibataires; 3 travailleurs de quarts sur 10
étaient célibataires comparativement à 2 travailleurs sur 10 ayant un horaire
régulier de jour. Cela vient peut-être du fait que les travailleurs de quarts
sont légèrement plus jeunes que les travailleurs de jour. Par exemple, l’âge

moyen des travailleurs de quarts à
temps plein était d’environ 38 ans,
comparativement à 41 ans pour les
travailleurs de jour à temps plein.

Il se peut que le fait d’avoir des
enfants incite les personnes à adop-
ter des horaires de travail diffé-
rents. Toutefois, la proportion de
couples mariés et en union de fait
avec enfants de moins de 15 ans
était la même chez les travailleurs
de quarts et les travailleurs de jour.
La seule différence significative
avait trait aux travailleurs réguliers
de soir. Seulement environ 22 %
des familles avec un parent tra-
vaillant des quarts de soir avaient
des enfants comparativement à en-
viron 30 % des couples travaillant
le jour.

Raisons de travailler par
quarts

Les raisons pour lesquelles les tra-
vailleurs adoptent un certain horaire
peuvent varier. L’Enquête sociale
générale ne comporte pas de ques-

Source : Statistique Canada, Enquéte sociale générale, 2005.
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Travailleurs à temps partiel âgés de 19 à 64 ans

Horaire régu-

lier de jour Quarts

Total 773 000 721 000

Sexe %

Homme 22,4 30,7*

Femme 77,6 69,3*

Type de famille
Marié ou conjoint de fait, sans enfants 37,3 31,9

Marié avec enfants de moins de 15 ans 31,2 32,4

Séparé, veuf, divorcé, sans enfants 8,9 5,0E

Séparé, veuf, divorcé, sans enfants

de moins de 15 ans F F

Célibataire, sans enfant 17,6 27,7

Célibataire, avec enfant de moins de 15 ans F F

Équilibre travail-vie personnelle
Satisfait 88,0 84,0

Insatisfait 10,0 14,0

Indicateur de surcharge
de responsabilités

Réduction des heures de sommeil 41,2 54,0*

Pas accompli ce que l’on voulait accomplir 47,7 49,0

Pas assez de temps avec la famille et les amis 41,7 41,2

Souvent tendu lorsqu’on essaie

d’accomplir plus que capable 32,7 36,5

Pas de temps pour le plaisir 28,8 31,5

Surcharge de responsabilités
Oui (4 indicateurs ou plus) 18,9 22,8

Autres indicateurs de bien-être
Bourreau de travail 15,7 16,3

Niveau élevé de stress 17,4 15,8

Horaires de travail flexibles 46,9 51,8

* significativement différent du quart de jour à temps partiel
Source :  Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

Travailleurs à temps partiel

En général, les femmes étaient plus susceptibles que les hom-
mes de travailler à temps partiel. Cela est vrai, peu importe
l’horaire de travail. Par exemple, environ 78 % des travailleurs
de jour à temps partiel étaient des femmes, et 69 % des tra-
vailleurs de quarts à temps partiel étaient des femmes.

Le travail à temps partiel peut permettre aux travailleurs d’at-
teindre un équilibre entre leur travail et leur vie personnelle
et d’être moins susceptibles d’avoir une surcharge de respon-
sabilités, et leur donner l’impression d’avoir plus de temps à
consacrer aux activités autres que le travail. Même si les tra-
vailleurs de quarts à temps plein étaient moins susceptibles d’être
satisfaits de l’équilibre entre leur travail et leur vie personnelle
que les travailleurs de jour à temps plein, cela n’était pas le
cas pour les travailleurs à temps partiel, 85 % étant satisfaits
de cet équilibre.

Peut-être en raison des heures pendant lesquelles ils travaillent,
les travailleurs de quarts à temps partiel étaient significative-
ment plus susceptibles de réduire leurs heures de sommeil que
les travailleurs de jour. Toutefois, le travail à temps partiel semble
diminuer les autres différences entre les travailleurs de jour et
les travailleurs de quarts, aucune autre différence significative
en ce qui a trait à la surcharge de responsabilités ou d’autres
indicateurs du bien-être n’ayant été notée entre les travailleurs
de jour à temps partiel ou les travailleurs de quarts.

tion à ce sujet, contrairement à la Current Population
Survey aux États-Unis. La raison la plus courante,
citée par 55 % des travailleurs de quarts à temps plein,
était la nature du travail. Toutefois, pour certains, le
travail par quarts était privilégié, pour la vie familiale
ou les soins des enfants (8 %), l’école (3 %), une
meilleure rémunération (7 %) ou par préférence per-
sonnelle (11 %). Pour un autre 8 % des répondants, il
s’agissait du seul type d’emploi qu’ils pouvaient obte-
nir (McMenamin, 2007).

La satisfaction à l’égard de l’équilibre
travail-vie personnelle varie dans une
certaine mesure en fonction des quarts

L’équilibre travail-vie personnelle est un état déterminé
et défini individuellement, atteint par une personne qui
peut gérer efficacement ses multiples responsabilités
au travail, à la maison et dans la communauté, tout en
maintenant sa santé physique, émotionnelle et familiale
sans revers, stress ou conséquences négatives
(RHDSC, 2005).

En général, l’équilibre travail-vie personnelle peut être
difficile à atteindre pour les travailleurs à temps plein,
peu importe leur horaire de travail, particulièrement
pour ceux qui ont des enfants. Toutefois, lorsque les
horaires de travail sont réguliers ou lorsque les tra-
vailleurs ont un certain contrôle à l’égard de leurs quarts
de travail, il est beaucoup plus facile de réduire les con-
flits liés à la famille et au travail (Halpern, 2005). Il
n’est donc pas étonnant que la satisfaction à l’égard de
l’équilibre travail-vie personnelle varie dans une cer-
taine mesure selon le type de quart de travail. En fait,
les travailleurs de jour étaient les plus susceptibles d’être
satisfaits de l’équilibre entre leur travail et leur vie per-
sonnelle, suivis par les travailleurs réguliers de soir;
leurs horaires sont réguliers et ils peuvent planifier leurs
activités en fonction de leur travail. Étonnamment
peut-être, étant donné que leur horaire change tout au
long du mois, presque 73 % des travailleurs ayant des
quarts rotatifs étaient satisfaits de l’équilibre entre leur
travail et leur vie personnelle. Les moins satisfaits
étaient ceux qui avaient des quarts fractionnés ou irré-
guliers (environ 65 % étaient satisfaits), ceux qui tra-
vaillaient sur appel ou de façon occasionnelle (62 %),
ou ceux qui avaient d’autres quarts de travail (63 %),
c’est-à-dire les travailleurs ayant le moins de contrôle
sur leur horaire de travail (tableau 5).

Dans le cas des familles avec enfants dans lesquelles les
deux conjoints travaillent à temps plein, la recherche
d’un équilibre peut poser un défi, qui peut être accen-



L’équilibre travail-vie personnelle des travailleurs de quarts

Août 2008 Perspective 11 Statistique Canada — no 75-001-X au catalogue

Tableau 5  Le bien-être des travailleurs de quarts à temps plein de 19 à 64 ans

Tous les quarts

Travail sur Horaire
Régulier Frac- appel ou irré-
 de jour Total Soir Nuit  Rotatif  tionné occasionnel gulier Autre

Équilibre travail-vie %
peronnelle

Satisfait 75,8 69,1* 73,0 70,0 72,5 65,0 61,7* 65,9* 62,7*
Insatisfait 22,6 28,5* 23,1 27,2 25,4 32,6 E 37,7E* 32,4* 32,8*

Indicateurs de la surcharge
de responsabilités

Réduction des heures de sommeil 53,6 61,1* 70,0* 60,4 62,9* 61,0 60,1 58,1* 56,1
Pas accompli ce que l’on

voulait accomplir 47,2 50,0 47,9 44,2 49,4 53,5 49,9 52,2 52,7
Pas assez de temps avec la famille

et les amis 50,8 55,7* 50,9 53,0 54,2 56,4 65,8* 58,1* 58,5
Souvent tendu lorsque essaie

d’en  accomplir plus
que capable 40,7 43,4 45,3 35,8 41,4 49,8 47,3 46,7* 44,5

Pas le temps de s’amuser 41,1 43,3 42,0 39,1 42,9 60,1* 52,4 41,5 49,6

Surcharge de responsabilités
Oui  (4 indicateurs ou plus) 27,2 30,9* 26,1 33,1 31,1* 35,5 38,6 E 30,4 31,8

Autres indicateurs
du bien-être

Bourreau de travail 30,3 36,1* 36,9 27,1 33,2 42,2 41,4 43,1* 26,7
Niveau élevé de stress 26,6 26,8 21,0 25,2 24,1 35,6 22,0 E 31,3* 30,1
Horaires de travail souples 40,3 35,0* 19,5* 11,9E* 21,0* 32,8 53,1* 59,9* 43,6

* significativement différent de l’horaire régulier de jour
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

* différence significative par rapport à l’horaire régulier de jour
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

Graphique B L’équilibre travail-vie personnelle des
travailleurs de quarts est plus difficile à
atteindre pour les couples

tué par le travail par quarts. L’ESG
a démontré qu’environ 75 % des
travailleurs de jour à temps plein
dont le conjoint travaillait aussi à
temps plein étaient satisfaits de
l’équilibre entre leur travail et leur
vie personnelle. Lorsque leur con-
joint travaillait à temps partiel ou
n’était pas actif, environ 77 %
étaient satisfaits. D’un autre coté, les
travailleurs de quarts à temps plein
étaient plus susceptibles d’être sa-
tisfaits de l’équilibre entre leur tra-
vail et leur vie personnelle lorsque
leur conjoint travaillait à temps
plein (71 %) que lorsque leur con-
joint travaillait à temps partiel ou
n’était pas dans la population ac-
tive. En fait, la satisfaction à l’égard
de l’équilibre travail-vie personnelle
passait à 57 % pour les travailleurs
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Graphique C Les femmes sont toujours plus
susceptibles d’avoir une
surcharge de responsabilités
ou de connaître un déséquilibre
travail-vie personnelle

* différence significative par rapport à l’horaire régulier de jour
( * ) différence significative par rapport au sexe opposé
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

de quarts à temps plein dont le conjoint travaillait à
temps partiel, et à 68 %, lorsque le conjoint ne faisait
pas partie de la population active (graphique B).

Même si la proportion de travailleurs à temps plein
insatisfaits de l’équilibre entre leur travail et leur vie
personnelle variait, les principales raisons de l’insatis-
faction étaient similaires. Par exemple, le manque de
temps avec la famille et le trop grand nombre d’heu-
res passées au travail étaient les principales raisons
citées par tous les travailleurs à temps plein, peu
importe leur horaire de travail. D’autres raisons liées à
l’emploi et le manque de temps pour d’autres activités
ont aussi été cités.

La surcharge de responsabilités, c’est-à-dire trop de
choses à faire et pas assez de temps pour les faire,
représente une autre mesure du bien-être. Par exem-
ple, avoir l’impression de ne pas avoir accompli assez
de choses pendant la journée, s’inquiéter de ne pas
consacrer assez de temps à la famille, être constam-
ment tendu, tenter d’accomplir plus que ce qui est
possible et réduire les heures de sommeil sont tous
des indicateurs d’une surcharge de responsabilités.

En fait, la réduction des heures de sommeil pour avoir
plus de temps est une façon d’accomplir plus de cho-
ses pendant une journée, mais si cela se produit régu-
lièrement, cela peut avoir des répercussions négatives
sur la santé (Rosa et Colligan, 1997). Même si plus de
50 % de tous les travailleurs à temps plein réduisaient
leurs heures de sommeil lorsqu’ils avaient besoin de
plus de temps, la probabilité diffère selon l’horaire de
travail. Par exemple, un peu plus de la moitié de tous
les travailleurs de jour réduisaient leurs heures de som-
meil, comparativement à 70 % des travailleurs de quarts
de soir et 63 % des travailleurs de quarts rotatifs. Cela
peut être particulièrement problématique pour les tra-
vailleurs de quarts parce qu’ils ont peut-être déjà de la
difficulté avec leurs heures de sommeil.

Plusieurs autres indicateurs d’une surcharge de respon-
sabilités différaient de façon importante pour les tra-
vailleurs de quarts. Les travailleurs de quarts étaient
plus susceptibles que leurs homologues travaillant de
jour de s’inquiéter de ne pas consacrer suffisamment
de temps à leur famille ou à leurs amis (56 % compa-
rativement à 51 %). Ceux qui avaient des horaires irré-
guliers semblaient être les plus affectés par la surcharge
de responsabilités. Ils étaient significativement plus sus-
ceptibles de réduire leurs heures de sommeil, de s’in-
quiéter de ne pas consacrer suffisamment de temps à
leur famille et à leurs amis et d’être constamment ten-
dus parce qu’ils tentaient d’accomplir plus que ce qui

est possible. Le fait de connaître une ou deux manifes-
tations d’une surcharge de responsabilités indique un
certain niveau de surcharge alors que quatre manifes-
tations ou plus sont une indication d’une surcharge de
responsabilités plus grande. Environ 27 % des tra-
vailleurs de jour et 31 % des travailleurs de quarts ont
cité quatre indicateurs ou plus.

Les mesures de l’équilibre travail-vie personnelle et de
la surcharge de responsabilités différaient pour les
hommes et les femmes. Même si les femmes en géné-
ral avaient une incidence plus grande de déséquilibre
travail-vie personnelle (27 % comparativement à
19 %) et de surcharge de responsabilités (32 % com-
parativement à 23 %), elles n’affichaient pas de diffé-
rences significatives selon le type de quarts. Au contraire,
pour les hommes, les travailleurs de quarts étaient plus
susceptibles d’être insatisfaits de l’équilibre entre leur
travail et leur vie personnelle (29 %) que ceux ayant un
horaire de jour régulier (19 %). Les hommes diffé-
raient aussi selon qu’ils travaillaient de jour ou par
quarts du point de vue de l’incidence de la surcharge
de responsabilités. Alors que la surcharge de respon-
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Tableau 6 Temps passé à des activités par les travailleurs
de quarts à temps plein âgés de 19 à 64 ans

Temps Temps
Travail Temps avec avec mem-

Travail non avec les  le con-  bres du
rémunéré rémunéré Sommeil enfants1 joint2  ménage3

heures
Jour 6,8 1,6 8,1 3,9 4,4 4,6
Soir 6,4 1,8 8,1 4,2 3,4 3,8
Nuit 7,1 1,4 7,4 4,4 3,3 3,3
Rotatif 6,8 1,7 7,9 3,9 4,1 3,9
Fractionné 6,5 1,6 8,0 3,5 4,1 4,1
Travail sur appel

ou occasionnel 7,0 1,9 7,7 3,3 3,2 3,2
Horaire irrégulier 7,2 1,5 7,9 3,1 4,2 4,5
Autre 7,4 1,9 7,5 3,7 5,0 4,8

1. Pour les personnes ayant des enfants de moins de 15 ans.
2. Pour les personnes ayant un conjoint ou un partenaire.
3. Pour ceux qui n’appartiennent pas à un ménage à une personne (y compris le temps

consacré aux enfants de 15 ans et plus vivant dans le ménage).
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

sabilités était élevée pour 28 % des hommes travaillant
par quarts, c’était le cas pour seulement 23 % de leurs
homologues travaillant de jour (graphique C).

Le fait d’être généralement tendu constitue une autre
mesure de la surcharge de responsabilités, particulière-
ment si cela découle de l’impression qu’il n’y a pas suf-
fisamment de temps dans la journée pour faire tout ce
que l’on a à faire. De façon générale, on n’a noté aucune
différence du point de vue du stress entre les tra-
vailleurs réguliers de jour et les travailleurs de quarts,
environ 27 % des deux groupes ayant l’impression
d’être assez ou extrêmement tendus la plupart du
temps. En ce qui a trait à la cause de ce stress, environ
la moitié mentionnait le manque de temps.

La souplesse de l’horaire

Des recherches antérieures ont démontré que des
horaires de travail souples entraînent un meilleur équi-
libre travail-vie personnelle et peuvent atténuer le stress
au travail (Levin-Epstein, 2006). L’ESG permet un
examen partiel de la souplesse des horaires de travail
en demandant aux travailleurs s’ils ont des heures d’ar-
rivée et de départ souples. Alors qu’environ 4 tra-
vailleurs de jour sur 10 avaient des horaires souples,
certains horaires étaient moins susceptibles d’offrir
cette souplesse. Par exemple, seulement 20 % environ
des travailleurs de quarts de soir et
moins de 12 % des travailleurs de
quarts de nuit avaient des horaires
souples, mais plus de 50 % de ceux
qui avaient des horaires irréguliers
ou travaillaient sur appel ou de
façon occasionnelle, avaient des
horaires souples.

Travail par quarts et
temps consacré à la
famille

Des recherches antérieures ont fait
ressortir des compromis entre les
horaires atypiques et le temps con-
sacré au conjoint et aux enfants. Par
exemple, le fait de travailler de nuit
est lié à un plus grand nombre
d’heures passées avec les enfants, ce
qui laisse supposer que les horaires
de nuit sont une façon pour les
parents de résoudre leurs problè-
mes de garde d’enfant (Golla et

Vernon, 2006). En 2005, les travailleurs de quarts de
nuit passaient 4,4 heures par jour avec leurs enfants,
soit environ 30 minutes par jour de plus que les tra-
vailleurs de jour et ils passaient 3,3 heures par jour avec
leur conjoint, soit un peu plus d’une heure de moins
que les travailleurs de jour (tableau 6). Même si le tra-
vail de soir a été lié à un moins grand nombre d’heures
passées avec le conjoint et les enfants (Golla et Ver-
non, 2006), l’ESG a permis de déterminer que cela
n’est vrai qu’en partie. Par exemple, les travailleurs de
quarts de soir passaient en moyenne 4,2 heures par
jour avec leurs enfants, soit environ 18 minutes de plus
que les travailleurs de jour, mais ils passaient moins de
temps avec leur conjoint que les travailleurs de jour
(environ une heure de moins).

Le temps moyen consacré aux travaux non rémunérés
était relativement constant, à environ 96 minutes par
jour, avec quelques exceptions : les travailleurs de nuit
y consacraient un peu moins de temps, soit environ
83 minutes, et ceux ayant des quarts irréguliers,
environ 92 minutes. Enfin, comme l’ont montré des
études antérieures, certains travailleurs de quarts
passaient moins de temps à dormir et avaient plus de
difficulté à le faire que leurs homologues travaillant de
jour (Williams, 2001; Rosa et Colligan, 1997; Åkerstedt,
2003). Par exemple, les travailleurs de jour dormaient
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Tableau 7 Modèles multivariés de l’équilibre travail-vie
personnelle et de la surcharge de responsabilités

Satisfait de l’équilibre Pas de surcharge
 travail-vie personnelle de responsabilités

Femmes Hommes Femmes Hommes

Horaire de travail rapport de cotes
Travail de jour (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Travail de quarts n.s. 0,75* 0,82* 0,89*

Âge
19 à 34 n.s. 0,55* 0,68* 0,61*
35 à 54 0,72* 0,65* 0,76* 0,66*
55 à 64 (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00

Type de famille
Couple sans enfants (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Couple avec enfants 0,67* n.s. 0,72* 0,80*
Parent seul 0,64* n.s. 0,61* 0,56*
Autre famille 0,79* n.s. 1,47* 1,28*

Éducation
Diplôme universitaire ou plus (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Diplôme ou certificat collégial n.s. n.s. n.s. 0,85*
Étude postsecondaire non complétée n.s. n.s. n.s. n.s.
Diplôme d’études secondaires ou moins 1,72* 1,44* n.s. n.s.

Industrie
Primaire et service public n.s. n.s. n.s. n.s.
Construction n.s. n.s. n.s. n.s.
Fabrication n.s. 0,74* n.s. 0,81*
Commerce n.s. 0,69* n.s. n.s.
Transport et entreposage n.s. 0,66* n.s. n.s.
Finance, service professionel, affaires (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Éducation et santé n.s. n.s. n.s. 0,73*
Hébergement et services de restauration n.s. n.s. n.s. n.s.
Administration publique n.s. n.s. n.s. n.s.
Information, culture et loisirs n.s. n.s. n.s. n.s.

Profession
Gestion, affaires, finance, science (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Santé n.s. n.s. n.s. n.s.
Science sociale, ventes, culture n.s. n.s. 1,25* 1,30*
Commerce, secteur primaire, transforma-

tion, fabrication n.s. 1,40* 1,50* 1,47*

Heures habituelles par semaine
Moins de 39 (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
39 à 45 0,83* n.s. 0,76* 0,87*
46 à 55 0,52* 0,45* 0,66* 0,64*
56 ou plus 0,28* 0,22* 0,44* 0,51*

Souplesse des heures de début
et de fin

Oui 1,30* n.s. 1,30* 1,30*
Non (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00

Satisfaction au travail
Insatisfait au travail (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Relativement satisfait 2,34* 2,20* 1,49* 1,38*
Très satisfait 5,65* 6,90* 2,37* 2,47*

Niveau de stress
Aucun stress (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00
Niveau moyen de stress 0,73* 0,73* 0,57* 0,54*
Niveau élevé de stress 0,32* 0,42* 0,24* 0,24*

en moyenne un peu plus de 8 heu-
res, tandis que les travailleurs de
quarts réguliers de nuit dormaient
environ 45 minutes de moins.

Analyse
multidimensionnelle

On a utilisé des modèles de régres-
sion logistique pour examiner le
rapport entre la satisfaction à
l’égard de l’équilibre travail-vie per-
sonnelle et la surcharge de respon-
sabilités, ainsi que plusieurs
caractéristiques d’emploi, y com-
pris le travail par quarts, et diverses
variables démographiques. Des
modèles distincts ont été dévelop-
pés pour les femmes et les hom-
mes, étant donné que les facteurs
qui contribuent à leur bien-être
semblent être différents (MacDo-
nald, Phipps et Lethbridge, 2005).

Le travail par quarts a été lié à une
probabilité plus faible d’éviter la
surcharge de responsabilités. En
effet, les travailleurs de quarts, tant
hommes que femmes, étaient
moins susceptibles, dans une pro-
portion d’environ 15 %, que les
travailleurs de jour de ne pas avoir
de surcharge de responsabilités.
Les horaires constituaient aussi un
facteur dans la satisfaction à l’égard
du modèle d’équilibre travail-vie
personnelle pour les hommes. Les
travailleurs de quarts de sexe mas-
culin étaient moins susceptibles,
dans une proportion d’environ
25 %, que les travailleurs de jour
d’être satisfaits de l’équilibre entre
leur travail et leur vie personnelle.
Toutefois, le travail par quarts
n’était pas un prédicteur significatif
du modèle d’équilibre travail-vie
personnelle pour les femmes.

D’autres facteurs ont été liés à la
satisfaction à l’égard de l’équilibre
travail-vie personnelle et la sur-
charge de responsabilités, tant pour
les femmes que pour les hommes.
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Tableau 7 Modèles multivariés de l’équilibre travail-vie
personnelle et de la surcharge de responsabilités (fin)

Satisfait de l’équilibre Pas de surcharge
 travail-vie personnelle de responsabilités

Femmes Hommes Femmes Hommes

Bourreau de travail rapport de cotes
Oui 0,57* 0,61* 0,38* 0,42*
Non (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00

Soins aux personnes âgées
Oui n.s. n.s. n.s. n.s.
Non (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00

Revenu
Moins de 10 000 $ n.s. n.s. n.s. n.s.
10 000 $ à 29 999 $ n.s. n.s. 0,63* 0,65*
30 000 $ à 49 999 $ n.s. 1,40* 0,77* 0,73*
50 000 $ à 79 999 $ n.s. n.s. n.s. 0,85*
80 000 $ à 99 999 $ n.s. n.s. n.s. n.s.
100 000 $ et plus (réf.*) 1,00 1,00 1,00 1,00

* significativement différent du groupe de référence (réf*) à un niveau de 0,05 ou mieux
n.s. non significatif
Source : Statistique Canada, Enquête sociale générale, 2005.

En fait, les personnes qui étaient
satisfaites de leur emploi étaient si-
gnificativement plus susceptibles
d’être satisfaites de l’équilibre entre
leur travail et leur vie personnelle
ou d’éviter la surcharge de respon-
sabilités (tableau 7). Par exemple,
les femmes très satisfaites de leur
emploi étaient 5,7 fois plus suscep-
tibles d’être satisfaites de l’équilibre
entre leur travail et leur vie person-
nelle et 2,4 fois plus susceptibles
d’éviter la surcharge de responsa-
bilités. Cela va dans le sens des
recherches qui démontrent qu’un
environnement de travail positif et
des niveaux élevés de satisfaction au
travail peuvent aider les personnes
à se sentir moins tendues et les aider
à atteindre un meilleur équilibre
(RHDSC, 2008). En outre, les per-
sonnes qui ont des niveaux élevés
de stress étaient significativement
moins susceptibles d’être satisfaites
de l’équilibre entre leur travail et
leur vie personnelle ou d’être capa-

bles d’atteindre un tel équilibre. Par
exemple, les femmes travaillant à
temps plein et ayant des niveaux
élevés de stress étaient moins sus-
ceptibles dans une proportion de
68 % d’être satisfaites de l’équilibre
entre leur travail et leur vie person-
nelle (58 % pour les hommes), et
les hommes et les femmes étaient
moins susceptibles dans une pro-
portion de 76 % d’éviter la sur-
charge de responsabilités.

Le temps consacré au travail a aussi
des répercussions sur l’équilibre
travail-vie personnelle. Par exem-
ple, le fait de travailler 46 heures ou
plus par semaine était lié à une pro-
babilité plus faible d’être satisfait de
l’équilibre travail-vie personnelle
pour les deux sexes. Les longues
heures de travail étaient aussi asso-
ciées à une surcharge de responsa-
bilités. En fait, tant pour les
hommes que pour les femmes, le
fait de travailler de longues heures

était associé à une probabilité plus
faible d’éviter la surcharge de res-
ponsabilités. Par exemple, les fem-
mes travaillant 56 heures par
semaine ou plus étaient moins sus-
ceptibles dans une proportion de
72 % d’êtres satisfaites de l’équili-
bre travail-vie personnelle et étaient
moins susceptibles dans une pro-
portion de 56 % d’éviter la sur-
charge de responsabilités (78 % et
49 % respectivement pour les
hommes). En outre, les personnes
se percevant comme des bour-
reaux de travail étaient aussi moins
susceptibles d’avoir atteint un équi-
libre satisfaisant entre le travail et la
vie personnelle ou d’avoir évité la
surcharge de responsabilités. Cela
peut venir du fait que ces bour-
reaux de travail perçoivent et répar-
tissent leur temps différemment
des autres travailleurs, tout en ayant
l’impression en même temps qu’ils
doivent accomplir plus que ce qui
est possible dans une journée
(Keown, 2007).

La souplesse des horaires était aussi
importante pour éviter la surcharge
de responsabilités, tant pour les
hommes que pour les femmes. Les
personnes ayant des horaires de
travail souples étaient 1,3 fois plus
susceptible d’éviter la surcharge de
responsabilités. Dans le cas des
femmes, le fait d’avoir un horaire
souple était aussi lié à un équilibre
satisfaisant travail-vie personnelle.
Cela vient peut-être du fait qu’un
horaire de travail souple permet de
se rendre à des rendez-vous, de
participer aux activités scolaires des
enfants, de faire face à des problè-
mes imprévus de soins des enfants
et des personnes âgées ou à d’autres
événements qui peuvent survenir.

Un équilibre satisfaisant travail-vie
personnelle et le fait de pouvoir
éviter la surcharge de responsabili-
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tés comportent aussi un lien avec les caractéristiques
démographiques. Même lorsque l’on tient compte
d’autres facteurs confusionnels, l’âge semble jouer un
rôle pour les deux mesures. Par exemple, les person-
nes de 35 à 54 ans sont moins susceptibles que celles
de 55 à 64 ans d’être satisfaites de l’équilibre entre leur
travail et leur vie personnelle ou d’éviter la surcharge
de responsabilités. Cela vient peut-être du fait que les
personnes plus jeunes sont dans leurs années les plus
actives et sont davantage préoccupées par la progres-
sion de leur carrière, tandis que les personnes plus
âgées sont davantage établies, tant à la maison (enfants
plus âgés) qu’au travail.

Les modèles de bien-être étaient similaires pour les
hommes et les femmes, sauf pour deux différences
frappantes. Dans le cas des femmes, le type de famille
était une variable prédictive significative, tant pour
l’équilibre travail-vie personnelle que pour la surcharge
de responsabilités. Cela n’était pas le cas pour les hom-
mes. Pour les femmes, le fait d’avoir un conjoint et
des enfants ou d’être chef de famille monoparentale
était lié à une plus faible probabilité d’avoir un équili-
bre satisfaisant travail-vie personnelle ou d’éviter la
surcharge de responsabilités. Dans le cas des hommes,
le type de famille était uniquement significatif dans le
modèle de la surcharge de responsabilités. Ces diffé-
rences peuvent rendre compte du rôle continu des
femmes comme principales responsables des soins aux
enfants et comme gestionnaires des ménages.

Les autres différences entre les hommes et les femmes
avaient trait aux variables de l’industrie et de la profes-
sion. Même si l’industrie n’avait pas d’effet sur les fem-
mes pour l’une ou l’autre des mesures, cela n’était pas
le cas pour les hommes. Dans le cas des hommes, tra-
vailler dans les secteurs de la fabrication, du commerce,
du transport et l’entreposage étaient liés à une proba-
bilité plus faible d’avoir un équilibre satisfaisant
travail-vie personnelle, tandis que la fabrication ainsi
que l’enseignement, de même que les soins de santé,
étaient liés à une moins grande probabilité d’éviter la
surcharge de responsabilités.

Certaines professions — les sciences sociales, les ven-
tes, la culture; les métiers et les emplois dans le secteur
primaire ou la fabrication semblaient offrir une forme
de protection aux hommes et aux femmes en ce qui a
trait à la surcharge de responsabilités, comparativement
aux emplois en gestion, affaires, finances et sciences.

Dans le cas de ceux ayant un revenu élevé, l’achat de
temps en prenant les repas au restaurant, en utilisant
les services de nettoyage ou d’autres services, peut

constituer une façon de réduire les contraintes de
temps et, par conséquent, de trouver un équilibre ou
de réduire la surcharge de responsabilités. Même si le
revenu n’avait pas de répercussions significatives pour
les femmes quant à la probabilité d’avoir un équilibre
satisfaisant travail-vie personnelle, des revenus plus fai-
bles étaient liés à une probabilité plus faible d’être
capable d’éviter la surcharge de responsabilités, tant
pour les hommes que pour les femmes.

Résumé

En 2005, plus de 3 millions de travailleurs à temps
plein avaient un horaire autre qu’un horaire régulier de
jour, les deux tiers d’entre eux travaillant par quarts
rotatifs ou irréguliers. Tout comme la part de travail à
temps plein a augmenté pour les femmes dans le mar-
ché du travail en général, leur part du travail par quarts
à temps plein a aussi augmenté. En 2005, environ
37 % des travailleurs de quarts à temps plein étaient
des femmes, comparativement à environ 33 % en
1992.

Certaines professions sont davantage liées au travail
par quarts. Près de la moitié des travailleurs dans les
professions de la santé, et les deux tiers de ceux dans
les services de protection travaillaient par quarts. Il n’est
pas étonnant de constater que les personnes ayant des
postes en ventes et en services étaient aussi plus sus-
ceptibles de travailler par quarts.

Les modèles d’emploi du temps sont légèrement dif-
férents parmi les travailleurs de quarts. À peu près tous
les travailleurs de quarts passaient moins de temps avec
leur conjoint que ceux qui avaient un horaire régulier
de jour. Toutefois, certains types de quarts avaient peu
en commun avec le travail de jour du point de vue du
temps consacré aux activités. Par exemple, les tra-
vailleurs de quarts de nuit consacraient le moins de
temps au travail non rémunéré ou au sommeil, mais
passaient plus de temps avec leurs enfants que les autres
travailleurs de quarts.

L’équilibre travail-vie personnelle et la surcharge de
responsabilités sont des mesures du bien-être. En 2005,
les travailleurs de quarts étaient significativement plus
susceptibles d’être insatisfaits de l’équilibre entre leur
travail et leur vie personnelle que les travailleurs régu-
liers de jour. Ils étaient aussi plus susceptibles de con-
naître une surcharge de responsabilités. En fait, les
personnes travaillant sur appel ou ayant d’autres quarts
de travail avaient des niveaux significativement plus éle-
vés de déséquilibre travail-vie personnelle que les tra-
vailleurs de jour (23 %). Il est intéressant de constater
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que tous les travailleurs de quarts étaient plus suscepti-
bles de réduire leurs heures de sommeil lorsqu’ils
avaient besoin de plus de temps et qu’ils étaient aussi
plus susceptibles de s’inquiéter de ne pas consacrer
suffisamment de temps à leur famille.

Des modèles de régression logistique ont permis de
comparer les facteurs liés à l’équilibre travail-vie per-
sonnelle et la surcharge de responsabilités pour les
hommes et les femmes travaillant à temps plein. Dans
le cas des hommes, le travail par quarts était lié à une
probabilité plus faible d’avoir un équilibre satisfaisant
travail-vie personnelle, et le travail par quarts était une
variable prédictive significative de la surcharge de res-
ponsabilités, tant pour les femmes que pour les hom-
mes, ce qui montre qu’étant donné les heures pendant
lesquelles ils travaillent, les travailleurs de quarts sont
plus susceptibles de penser qu’ils ont davantage de
choses à faire et pas suffisamment de temps pour les
faire.

Dans le cas des femmes, le type de famille était un
facteur important d’un équilibre satisfaisant travail-vie
personnelle et de l’absence de surcharge de responsa-
bilités. De même, pour les hommes, l’industrie était un
facteur, mais le type de famille avait peu d’effet. Tou-
tefois, certains facteurs étaient significatifs tant pour
les hommes que pour les femmes. En fait, peu im-
porte l’horaire de travail ou le type de famille, la satis-
faction à l’égard de l’emploi était associée à une
probabilité plus élevée d’avoir un équilibre satisfaisant
travail-vie personnelle et d’éviter la surcharge de res-
ponsabilités. De même, un niveau élevé de stress, le
fait de travailler 46 heures par semaine ou plus, ou le
fait d’être un bourreau de travail, diminuaient tous les
probabilités d’avoir un équilibre satisfaisant travail-vie
personnelle et d’éviter la surcharge de responsabilités.
En résumé, cela laisse supposer que l’équilibre satisfai-
sant travail-vie personnelle et la surcharge de respon-
sabilités sont liés non seulement aux horaires des
travailleurs, mais aussi à l’interaction complexe entre
les heures travaillées, la perception de soi et le senti-
ment général de bien-être.
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